
Qui êtes-vous ?
Je m’appelle Chantal Kaboré. Originaire du Burkina Faso, je vis à Stambruges
depuis une vingtaine d’années.
Je suis éducatrice dans l’enseignement spécialisé, animatrice socio-culturelle,
conteuse.
Au Burkina, 80 % de la population vit de l’agriculture. J’ai gardé de mon pays
d’origine l’importance de maintenir ce lien à notre Terre nourricière, et l’envie
de m’impliquer pour notre environnement.
Je suis donc engagée dans plusieurs projets au sein de mon village. Projets
qui ont pour objectif d’augmenter à la fois la biodiversité mais aussi la
cohésion sociale.

En quoi êtes-vous une Citoyenne en Action ? Racontez-nous vos actions, vos activités, vos projets,… 

 

Les Citoyens en Action
des Plaines de l'Escaut

A

Tout d’abord, je suis impliquée dans le potager collectif du village.
Il y a une dizaine d’années, une amie a acheté un terrain, avec l’envie
d’y mener un projet collectif. L’idée est ainsi venue d’en faire un
potager commun, géré par plusieurs habitants du village.
Nous nous sommes constitués en asbl afin de structurer notre
organisation, et pouvoir faire appel à des subsides. 

Nous nous réunissons tous les lundis pour travailler au potager.
Nous allons chercher des personnes âgées, qui ont des difficultés à
se déplacer.  D’autres font les semis chez elles, que nous replantons
ensuite. Ce potager est aussi un lieu de rencontres, de partage
d’expériences, d’idées…
Nous organisons également des ateliers, des balades,… comme
dernièrement une balade de découverte des plantes sauvages, en
collaboration avec l’office du tourisme de Beloeil. 
Le prochain atelier est la préparation d’un baume corporel à base de
plantain.

Je suis également l’initiatrice de la Journée de l’Abeille et de la Biodiversité, qui a connu sa deuxième édition en
mai dernier.
Cette idée a germé suite aux confinements.  J’avais l’impression que ces derniers avaient chamboulé la vie
(sociale) de nombreuses personnes, et qu’elles souhaitaient recréer du lien. En discutant avec quelques
personnes du village, je me suis rendu compte que ce sentiment était partagé. De là, j’ai eu envie d’organiser un
événement convivial, autour de la biodiversité, sur l’espace Odéon. J’en ai parlé avec Michel Dubois, échevin à
Beloeil, qui m’a mise en contact avec le GAL.  Une réunion a été organisée à l’espace Odéon, avec le GAL, la
commune, la Fondation rurale de Wallonie, le Plan de Cohésion sociale, des habitants… J’y ai exposé mon idée,
qui a été appréciée, et nous nous sommes alors lancés dans l’organisation d’une Journée de l’Abeille et de la
Biodiversité, avec bourse aux plantes, apiculteurs, stands, animations… Nous avons reçu un grand appui de la
commune (autrefois commune Maya) via ses services citoyen et technique.  Et je remercie Joséphine, du GAL,
pour sa grande disponibilité.

Hugues Dotrice



Est-il possible de suivre votre actualité ? De profiter de votre expérience ?
Oui, tout à fait.
vous pouvez suivre nos activités via Facebook, « potager collectif de Beloeil », et « Les amis des abeilles » pour la
Journée de l’Abeille et de la Biodiversité.

Cette première édition a été un succès ! Par la suite,
l’idée est venue de créer une spirale à mellifères sur le
site. Grâce au GAL, qui a effectué les démarches auprès
de la Province de Hainaut, nous avons bénéficié d’une
animatrice durant 4 jours. 
J’ai sollicité plusieurs structures (Chanterelles, Termitière
heureuse, école) et habitants du village, et j’ai organisé
un planning pour qu’il y ait toujours des personnes avec
l’animatrice, afin que ce projet soit participatif.

La deuxième Journée de l’Abeille s'est déroulée le 13 mai
dernier, avec de nouvelles animations. La troisième
édition est déjà en cours de préparation !

Le fait d’être dans un parc naturel, un GAL, cela vous inspire ? Fait écho ?
Bien sûr ! Et cela ouvre des portes !
Je suis de près les projets du Parc naturel et du GAL, qui m’inspirent beaucoup. De là me viennent des idées pour
lancer mes propres projets.
Par ailleurs, le GAL pose un cadre, facilite les démarches, les contacts, apporte un soutien administratif. Les projets
sont ainsi bien moins improvisés.

Bruno Bosilo

Je suis aussi ambassadrice « Wallonie propreté ».
J’organise chaque année un ramassage de déchets dans le
village, avec la collaboration de l’école et du potager
collectif. J’accorde beaucoup d’importance au fait
d’associer les enfants, de leur donner envie d’être acteurs
dans leur village, pour leur environnement.

Enfin, j’ai lancé en 2019 le projet « Stop au harcèlement
scolaire », en partenariat avec les Passeurs de rêves, le
foyer culturel et les écoles de l’entité. Un projet qui, vu le
nombre de demandes, sera reconduit l’année scolaire
prochaine.


